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Introduction 

Les oiseaux sont les éléments naturel les plus connu 11000 espèces différents, ils sont 

ubiquitaire et atteint le sommet de la diversité dans la région tropical (Lees et al., 2022).Les 

migrateurs atteignent parfois les hautes régions de l’atmosphère et qu’une partie de leur voyage 

aérien échappe à notre observation (Aubert, 1911). L’écosystème urbain concerne l’ensemble des 

zones où des constructions humaines ont été réalisées et où la surface de ces infrastructures est 

supérieure à celle des zones naturelles présentes dans le périmètre, il contient l’ensemble des 

zones construites, les réseaux (routiers, ferroviaires, …) mais aussi les espaces verts créés par 

l’Homme (UICN, 2013).  Selon Malher (2010) le nombre des espèces aviennes vivant en ville à 

beaucoup augmenté depuis un siècle, ce qui a eu pour conséquence, une modification de leurs 

habitudes : site du nid, régime alimentaire, rythme de vie, tolérance à l’espèce humaine. La 

plupart des recherches visant à déterminer les besoins en habitat de diverses espèces d'oiseaux se 

sont concentrées sur les écosystèmes naturels, tandis que les écosystèmes urbains ont été 

largement ignorés (Jokimaki et Suhonen, 1998). En Europe, les oiseaux urbains sont 

particulièrement étudiés, en Italie (Dinetti, 1994), la France (Clergeau 1993, 2008; Clergeau et 

al., 1997), en Angleterre ont été menés de 1988 à 1994 dans le Grand Londres (Hewlett, 2002) et 

Bruxelles (Weiserbs et Jacob, 2007). Les premières données de référence sur l’avifaune 

algérienne ont été publiées par Heim De Balsac et Mayaud (1962), Etchecopar et   Hüe (1964). 

Par la suite  ces données ont  été  actualisées  par,  Ledant  et al.,  (1981),  Isenmann  et  Moali 

(2000).  Peu de travaux de recherche se sont intéressé a inventorié l’avifaune urbaine en Algérie, 

il est a cité ceux de Milla et al., (2012), Bendjoudi et al., (2013), Belabed et al., (2014), Hamel et 

al., (2018), Aouissi et al.,(2020). 

La présente étude se fixe comme premier objectif de diagnostiquer, d’un point de vue qualitative 

et quantitative le peuplement d’oiseaux dans la ville de M’sila. Le but du présent manuscrit est 

d’étudier la relation entre la diversité avienne est l’urbanisation. La majorité de la population 

mondiale est urbaine, et la nature en ville représente un enjeu important pour sa valeur récréative 

et le bien-être des résidents (Vandruff et al., 1995), d’ici sort l’idée que les villes urbanisées 

soient considérées comme des déserts sur le plan écologique commence à être de plus en plus 

abandonnée laissant la place au ville écologique qui respecte la nature. Le manuscrit a été 

structuré comme suit : 

 



 

 

Le premier chapitre renferme la présentation de la ville M'sila.   

Le deuxième chapitre comporte la partie Matériels et méthodes avec le choix et la description des 

stations d’étude, les techniques utilisées pour le dénombrement des oiseaux en ville. 

Le troisième chapitre renferme les résultats obtenus sur l'abondance, la fréquence, la diversité des 

espèces aviennes, ainsi la discussion des résultats avec ceux des différents études qui ont été 

précédemment réalisé. 

Enfin, une conclusion clôture le présent manuscrit.
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I. Présentation du site d’étude : 

La ville de M'sila fait partie des villes algériennes, elle possède une situation stratégique 

qui en fait un lien entre l'est et l'ouest par la route nationale n°40, et entre le nord et le sud par la 

route nationale n°45. Son importance nationale et son bon emplacement en ont fait une 

destination pour les expatriés de toutes les autres villes .Elle a connu une énorme augmentation 

de la population, de la croissance et de l'expansion , l'intérêt pour l'augmentation des unités de 

logement est apparu de manière significative, sans la dimension environnementale, négligeant 

l'importance de l'aménagement des espaces verts, et ne tenant pas compte des normes 

d'aménagement et de conception (Boutabba et al., 2014). 

 

 

Figure 01 : Carte de la ville de m'sila (PDAU et traitement des chercheur)  

(Boutabba et al,. 2014) 
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I.1. Situation Géographique  

        La ville de M’sila fait partie du bassin versant du Hodna, se situant au Sud-Est d’Alger, à 

256 Km. Ses coordonnées géographiques sont 35°42ʹ07’ et 4°32ʹ50ʹʹE. La commune de M’sila 

s’étend sur une superficie de 252 Km², étant limitée au nord par la commune d’El Ach (wilaya de 

bordj bou Arreridj), au sud par la commune d’Ouled Madhi (wilaya de M’sila), à l’est par la 

commune d’El Mtarfa et Maadid (wilaya de M’sila) et à l’ouest par la commune d’Ouled 

Mansour (wilaya de M’sila) (Ouzir et Khalfallah, 2019). 

 

 

Figure 02 : Limites de la ville de M'sila ( 8102بي و خنوس ط ). 
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I. 2. Présentation générale de la ville de M'sila : 

        Dans cette partie les caractéristiques naturelles, urbanistiques et Chronologie de l’évolution 

de la ville sont démontré.  

I. 2.1. Caractéristiques naturelles : 

           Les températures et la pluviométrie de la station météorologique de M’sila sont 

mentionnés ci-dessous. 

I.2.1.1. Les températures : 

              Les températures maximales, minimales et moyennes mensuelle durant la période (1988 

– 2017) sont mentionnées dans le tableau 01. 

 

Tableau 01 : Moyennes mensuelles et annuelles des températures de la station de M’sila durant 

la période (1988 – 2017). 

 Jan Fév mar Avr Mai jun Jul aoù Sep Oct nov déc Moy/an 

TM (°c) 14.5 16.5 20.6 23.8 28.3 35 39 38.3 32.4 26.2 19.2 14.6 25.7 

Tm (°c) 3.1 3.6 7.03 9.9 15.6 20.6 24.2 23.9 19.1 14.1 8.11 4.2 12.8 

Tmoy 

(°c) 
8.8 10 13.8 16.9 21.9 27.8 31.7 31.1 25.8 20.2 13.6 9.4 19.2 

Source: Station météorologique de M'sila 

 

Le Tableau 01 Ci-dessus montre que au niveau de la station du ville de M’sila le mois de Janvier 

est le plus froid (8,8 °C), tandis-que le mois de Juillet est le mois le plus chaud (31.7°C). 

I. 2.1.2. Les pluviométries : 

Les précipitations jouent un rôle important dans l'apparition et la disparition de tapis végétal. La 

répartition mensuelle et annuelle des pluviométries moyennes sur une période de 30 ans (1988-

2017) est enregistrée dans le tableau ci-dessous. 
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Tableau 02 : Les précipitations moyennes mensuelles et annuelles en (mm) de la zone d'étude 

pour la période (1988 – 2017). 

Mois J F M A M J J A S O N D total 

p(mm) 15.2 13 15.5 25 24.5 9.4 3.7 7.4 24.4 26.8 19.6 19 204.1 

 

D'après le Tableau 02 le mois le plus pluvieux dans la ville de M'sila est le mois d’Octobre 26,8 

mm, alors que le mois le plus sec est le mois de Juillet avec 3,7 mm. La moyenne des 

précipitations annuelles enregistrées pendant la série (1988-2017) est de 204.1 mm dans la station 

de M’sila.  

I. 2.1.3. Diagramme Ombrothermique : 

Le diagramme Ombrothérmique est couramment utilisé en météorologie et climatologie pour 

visualiser les caractéristiques principales d'un climat   local. Cet indice tient compte des 

moyennes mensuelles des précipitations (P mm) et de la température (T en °C) et donne une 

expression relative de la sécheresse estivale en durée et en intensité (Charif, 2019). Celle-ci est 

appréciée à travers un indice de sécheresse S = Indice ombrothermique calculé en faisant la 

différence entre les courbes P et T pour le et les mois les plus secs (P=2T) (Dajoz, 1982). c'est à 

dire que 2 mm de précipitations correspondent graphiquement à 1°C de température. 

 

 

Figure 03 : Diagramme Ombrothermique de la région du M’sila durant la période  (1988-2017). 
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Selon le diagramme Ombrothermique, la période de sécheresse pour la région de M’sila 

est débuté au moins de Février jusqu’à le mois de November. 

I.2.1.4. Climagramme d'Emberger : 

Emberger a défini les étages bioclimatiques en se basant sur deux facteurs; la 

détermination des saisons sèches et humide qui est représentée par le quotient pluviothermique 

Q2 (Ozenda, 1982). 

La formule est la suivant : 

 

M+m/2 : Moyen P: Précipitation annuelle en mm. 

(M-m): Amplitude thermique extrême en K. 

M: Moyenne des maxima du mois le plus chaud K. 

m: Moyenne des minima du mois le plus froid en K. 

K: kelvin. 

Pour la station de M’sila 

P = 204.1mm. 

M = 39.0°C + 273 = 312 K. 

m = 3. 1°C + 273 = 276.1 K. 

 

Le résultat Q2 de M’sila est égal à 19.33 (Tab. 03) La représentation graphique porte m sur l’axe 

des abscisses et Q2 sur celui des ordonnées. Les valeurs du quotient correspondant les étages 

bioclimatiques et à celle des températures minimales du mois le plus froid (Fig. 04). La région de 

M’sila positionne dans l’étage bioclimatique Aride avec un quotient pluviothermique 19.33 

(Charif, 2019). 

Tableau 03 : Valeurs du quotient pluviométrique de M’sila. 

Station P (mm) m(K) M(K) Q2 Etage bioclimatique 

M’sila 204.1 276.3 312.1 19.3 Aride 
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Figure 04 : Climagramme d’Emberger de la région du Hodna durant la période (1988 -2017). 

 

La région de M’sila positionne dans l’étage bioclimatique Aride avec un quotient 

pluviothermique 19.33. Cela indique que la ville de M’sila se situe dans l’étage bioclimatique 

aride à hiver tempéré. 
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I. 2.2. Les caractéristiques urbanistiques : 

Est le produit de l’articulation des aménagements effectués à différentes échelles 

(agglomérations, quartier, rue et bâtiment) en lien avec l’occupation humaine du territoire La 

forme urbaine se reflète dans les modes de vie qu'elle génère et elle est caractérisée par les 

éléments suivants : 

 Le tissu urbain, qui englobe les voies, les îlots, les parcelles. 

 Le cadre bâti, qui se définit grâce à l'implantation, au gabarit et à la volumétrie des 

bâtiments. 

 La densité et la compacité. 

 La façon dont sont distribués les activités et les équipements; 

 Et enfin les autres réseaux qui s'ajoutent au réseau viaire. 

(https://collectivitesviables.org/sujets/forme-urbaine.aspx ,25/04/2022) 

I. 2.2.1. Chronologie de l’évolution de la ville : 

A la veille du colonialisme une petite implantation urbaine était érigée selon les mêmes 

techniques et outils urbains habituellement employés par la France dans ses colonies Nord 

africaines (Malverti et Pinon, 1997; Almi, 2002) à savoir: L’usage des galeries le long des rues 

principales, la régularité, la proportion, la symétrie et l’ordre ainsi que les plantations d’arbres 

d’alignement considérées comme outil indispensable pour la hiérarchisation des réseaux des 

voies. Les deux voies principales d’Edhahra menant à Bordj Bou Arréridj-Boussaâda (l’actuelle 

RN 45) et à Tarmount (l’actuelle RN 60) étaient les premières d’avoir bénéficié d’arbres 

d’alignement de l’espèce Eucalyptus et faux poivrier (Boutabba et al, 2014) (Fig 05). 

 

 

 

 

 

 

 

 

https://collectivitesviables.org/sujets/forme-urbaine.aspx


Le site d’étude 

ـــــــــــــــــــــــــــــــــــــــــــــــــــــــــــــــــــــــــــــــــــــــــــــــــــــــــــــــــــــــــــــــــــــــــــــــــــــــــــــــــــــــــــــــــــــــــــــــــــ       

 8 

 

 

Figure 05: Les arbres d’alignement des artères principales de la ville de M’sila pendant la 

période coloniale (1950). A gauche: Les allées route de Boussaâda. A droite: Les 

allées du Royal Hôtel (Collection de l’étoile Albert , 2017 in Boutabba et al., 2014 ). 

 

La place Aristide Laussel du côté Sud limitrophe au quartier d’El Argoub et celle de la commune 

mixte du côté Nord limitrophe du quartier d’El Kouche. 

Ces dernières constituait probablement les premières places publiques proprement dites de la 

ville de M’sila à cette époque en plus de la place Bachagua Boudial  Figure 06, qui se situait au 

centre du quartier Edhahra. Ces places étaient des espaces d’embellissement, d’articulation ou de 

desserrement urbain, mais aussi des espaces où s’exprime, dans un contexte colonial, la 

sociabilité européenne (Kettaf, 2015). 

 

Figure 06 : Les places publiques de Msila à l’époque coloniale (1959). A gauche: Place aristide Laussel. 

Au milieu: Place de la commune mixte. A droite: Bachagua Boudial (Boutabba et al., 2014).  
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Selon Rosso (2018) en 1946, les 2367 hectares du centre de colonisation étaient ensemencés en 

céréales, les cultures maraîchères occupaient une quinzaine d’hectares, l’arboriculture connaissait 

un certain essor, 550 abricotiers, 260 pêchers sont en plein rendement avec d’autres espèces: 

figuiers, amandiers et pruniers. A l’aube de l’indépendance, la ville de M’sila a vu la destruction 

de son cadre bâti suite au séisme de 1965 (Rosso,  2018). 

A cette époque les autorités étaient occupées à reloger les habitants de la ville qui étaient à plus 

de 80% sans abri. Ceci était matérialisé par l’apparition de deux quartiers 300 logements et 500 

logements ainsi que le lotissement ‘’Ouaoua Madani” (Fig 07). Cette extension urbaine s’était 

opérée au détriment des jardins d’abricots (Khoudour, 1999). 

 

Figure 07 : Les quartiers et places publiques de la ville de M’sila pendant la période coloniale 

(1950). Source : Plan de la ville de M’sila ,1958 (Khoudour, 1999). 
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I. 2.2.2. Les extensions de la ville : 

Le schéma directeur d'aménagement et de reconstruction divise la ville de M'sila en sept 

extensions, qui sont les suivantes ( 8102،  منصوري  ) : 

La première extension: 

Représente la vieille ville et s'étend sur une superficie de 317,30 hectares, dont 106 

hectares pour les logements, 32 hectares pour les équipements, et 153,7 hectares pour les champs 

et vergers. 

La deuxième extension : 

Représente le centre-ville et se situe à l'ouest de la première extension urbaine et 

adjacente à celle-ci, séparée par la route nationale n° 45, s'étendant sur une superficie de 240 

hectares. Les résidences occupent 72 hectares, 108 hectares d'équipements, 60 hectares de voirie, 

ses quartiers sont nés après l'indépendance. 

La troisième extension : 

C'est l'extension qui représente la première nouvelle zone résidentielle urbaine et se situe 

à l'ouest de la deuxième extension et s'étend sur une superficie de 172 hectares, dont 103 hectares 

pour le logement, 42 hectares pour l'équipement. 

La quatrième extension : 

C'est l'extension naturelle et spatiale de la première nouvelle zone résidentielle urbaine 

et se situe à l'ouest de la troisième extension. Elle s'étend sur une superficie de 168 hectares. Sa 

première résidence remonte au début de 1989 UND. 

La Cinquième Extension : 

Elle forme le versant ouest, elle s'étend sur une superficie de 323,27 hectares, 72,52 

hectares pour les logements, 88 hectares pour les équipements, 46,69 hectares pour les voiries et 

116,16 hectares pour les espaces libres. 
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La sixième extension : 

Elle comprend le quartier du Vieux Séville, le quartier de 504 logements, le quartier de 

1200 logements et un groupe de coopératives immobilières. L'extension est située à l'extrême 

ouest de la ville, avec une superficie de 298,05 ha, Dont 47 hectares destinés aux résidences, 34 

hectares pour les aménagements, 191 hectares d'espace programmé ou libre. 

La septième extension : 

Elle est située au sud de la ville et comprend la zone industrielle et la zone d'activités 

elle occupe une superficie totale de 280 hectares, ce qui est considéré comme l'un des obstacles à 

l'expansion. 

 

Figure 08 : les extensions de la ville de M’sila ( 8102 ، منصوري ).
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II.1. Choix des stations d'études: 

L'étude a été menée durant la période de Mars jusqu’à Mai 2022 au niveau de ma ville 

de M'sila, pour achever l’étude 07 stations ont été choisi: 

II.1.1. Station (1) Université M. Boudiaf de M'sila : 

La première station (35.714178 N ; 4.525316 E) est située à 2,8 km au nord de la wilaya, 

c’est milieu semi urbain avec des constructions humaine des immeubles administratif, 

pédagogique des résidences universitaires, ces construction sont entrecoupé par des arbres 

d'ornement tels que : Ficus retusa, Morus sp, Pinus halepensis et Cupressus sp. (Fig. 10). 

 

 
Figure 19 : Université M. Boudiaf de M'sila 
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II.1.2. Station (2) Jardin 1er Novembre (1000 logements) : 

Le jardin de 1er novembre (35.715887 N ; 4.537039 E) est situé. Dans le quartier 

résidentiel, qui comprend 1000 logements, à côté de la mosquée Al-Nasr, il est situé au nord-est 

de la Direction de l'environnement à 250 mètres. Il occupe une superficie de 9000 mètres carrés, 

contient quelques arbres tels que : Phoenix dactylifera, Ficus retusa (Fig. 01). 

 

 

Figure 11 : Jardain 1er Novembre (1000 logements) 
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II.1.3. Station (3) Pôle universitaire (Université M. Boudiaf ) : 

Le Pôle universitaire est situé dans la périphérie nord-est de la ville de M’sila, à 5,4 km 

du centre-ville, aux coordonnées suivantes (35.739788 N ; 4.547217 E) avec une superficie 

estimée à 51,54 hectares situé à la périphérie de la ville, il est limité au nord par des terres 

agricoles et au sud par des chemins de fer et des cités résidentiels. De l'est, la route nationale 

n°45, contient quelques arbres tels que : Chamaerops humilis, Ficus retusa, Morus sp, Pinus 

halepensis, pistacia lentiscus et Cupressus sempervirens (Fig. 00). 

 

 

Figure 11 : Pôle universitaire M. Boudiaf 
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II.1.4. Station (4) Mosquée Imam Malik Ibn Anas : 

Le Mosquée Imam Malik Ibn Anas est située entre la route n° 60 et la route n° 40 et la 

direction de la wilaya,  (35.703961 N ; 4.542499 E) surmonter une zone d'espaces verts contenant 

des arbres tels que des : Olea europaea, Morus sp., Phoenix dactylifera , et des arbres d'ornement 

( Fig. 08 ). 

 

Figure 12 : Mosquée Imam Malik Ibn Anas 
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II.1.5. Station (5) Rahba: 

Elle est située à côté d’oued el K’sob de M'sila, avec une superficie de 35 hectares 

(35.702084 N ; 4.544998 E). Ce quartier est créé pendant la période coloniale entre (1841-1871), 

il est considéré comme l'un des anciens quartiers de la ville de M'sila, bordé à l'ouest par la route 

n° 45 et au nord par la route n°40 contenant des anciennes construction (Fig. 01). 

 

Figure 13 : Rahba 
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II.1.6- Station 6 AADL Mouilha : 

Il est situé au nord-ouest de la ville de M'sila, à côté de la route n°60, avec des 

coordonnées (35.734673 N ; 4.503639 E), à 5 km du siège de la wilaya. Il est délimité par le 

remblai technique au nord, la conservation des forêts à l'est, et Mouilha à l'ouest et au sud le 

quartier du 5 juillet. La cité AADL est caractérisé par une faible couverture végétale : Olea 

europaea , Morus sp (Fig. 04 ). 

 

Figure 14 : quartier AADL Mouilha 
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II.1.7- Station (7) Cimtière Aleuzla : 

Les coordonnées de cette station sont (35.710888 N ; 4.550874 E), elle se situe le long 

de oued el K’sob, limité au nord par le centre de formation professionnelle de Kabuya Ibrahim, à 

l'ouest par l'institution hospitalière Al-Zahrawi et le École intermédiaire Abi Ali Hassan Ibn 

Rashiq, au sud par un jardin privé de M. Amghar Djad. Cette station est riche en strate arbustive : 

Eucalyptus sp, Pinus halepensis, Olea europaea et Cupressus smpervirente. (Fig. 15). 

 

Figure 15 : Cimtière Aleuzla 
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II.1.8- Répartition des stations d’étude dans la ville de M’sila : 

La répartition des stations choisi pour l’étude de l’avifaune de la ville de M’sila est 

présenté dans la figure 16. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Station (1) : Université M. Boudiaf de M'sila 

Station (2) : Jardin 1er Novembre (1000 logements) 

Station (3) : Pôle universitaire (Université M. Boudiaf ) 

Station (4) : Mosquée Imam Malik Ibn Anas 

Figure 16 : Carte de répartition des stations d’étude dans la ville de M’sila 

 

 

 

Station (5) : Rahba 

Station 6 : AADL Mouilha 

Station (7) : Cimtière Aleuzla 
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II.2. Matériels utilisés sur terrain : 

Fin de faciliter voter travail, le matériel utilisé est : 

 Téléphone (Smartphone). 

 Application du guide Ornitho pour l'identification des oiseaux. 

 Application Oiseau-poche. 

 Application QField. 

 Appareils Photo (Canon SX50). 

 Carnet de note et marqueur permanent. 

 GPS de Téléphone. 

II.3. Les méthodes de dénombrements des Oiseaux : 

Lors des dénombrements d’oiseaux l’identification des espèces se fait soit à la vue soit 

le plus souvent à l’ouïe. 

Pour que les observations faites en des endroits ou à des moments différents soient comparables, 

il est indispensable que le niveau d’activité des espèces demeure sensiblement constant par 

rapport à la méthodologie de collecte des données, et ceci tout au long de de l’étude (Fonderflick, 

1998). 

II.3.1 Les méthodes relatives : 

L’inventaire de l’avifaune est basé sur l’observation visuelle des oiseaux, à l’aide de 

jumelles ou d’une longue-vue, et sur la reconnaissance des chants et des cris (points d’écoute), 

complété par la recherche d’indices de présence (nids, œufs prédatés, plumes, ossements…). Les 

méthodes d’inventaires varient selon la période de l’année (nidification, migration, hivernage), et 

selon le degré de précision souhaité. 

En période de reproduction, deux techniques d’inventaires sont plus particulièrement employées : 

les I.P.A. (Indices Ponctuels d’Abondance) et les E.F.P. (Échantillonnage Fréquentiels 

Progressifs). 
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II.3.1.1. indices ponctuels d'abondance (IPA) : 

Mis au point par Blondel et al., (1970), Sur un territoire donné, on commence par 

répartir des points (ou stations) sur lesquels l’observateur va se placer pour réaliser ses 

comptages. Les points doivent être distants de 50 à 100 mètres pour éviter les risques de double 

comptage. Ils doivent également permettre de couvrir de manière représentative l’ensemble des 

milieux présents sur le territoire étudié. 

L’observateur note, pendant une durée de 20 minutes tous les contacts sonores ou visuels avec les 

différentes espèces. Dans certaines études, cette durée est réduite à 5 ou 10 minutes, sans doute 

pour pouvoir couvrir davantage de stations en une même matinée. L’échantillonnage doit être 

réalisé au moment de la journée où les oiseaux sont censés être les plus actifs, à savoir en début 

de matinée, jusqu’à 10 heures environ. On réalise généralement pour chaque station un 

passage début avril pour prendre en compte les nicheurs précoces et un second en mai ou début 

juin pour les espèces plus tardives. On obtient ainsi, pour chaque station, une liste d’espèces ainsi 

qu’un indice d’abondance pour chaque espèce. 

II.3.1.2. La méthode des Echantillonnages Fréquentiels Progressifs (E.F.P.) : 

La méthode des E.F.P. est similaire à celle des I.P.A. dans la mesure où elle est axée sur 

un point d’écoute d’une durée de 20 min, mais les espèces contactées ne seront notées, qu’en 

absence / présence et non en abondance et chaque station fera l’objet d’un seul passage au lieu de 

deux pour les I.P.A. (Blondel, 1975). 

II.3.2. Quelle est la périodicité : 

Chaque point d’écoute doit être échantillonné deux fois en période de nidification. Le 

premier passage a lieu en début de saison de reproduction (entre le 27 Mars et le 25 Avril) pour 

recenser les nicheurs précoces. Le second a lieu le mois de Mai pour les nicheurs tardifs 

(notamment les migrateurs transsahariens). Il est recommandé d’effectuer les deux passages à un 

intervalle de 4 à 6 semaines. Sous réserve de conditions météorologiques favorables, les deux 

passages sont effectués aux mêmes dates (à quelques jours près) et donc avec le même intervalle 

d’une année à l’autre. Pour chaque station, les points sont tous effectués le même jour (lors d’un 

passage). 
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Chaque relevé est effectué entre 1 et 4 heures après le lever du soleil. Idéalement, le relevé 

commence vers 7 heures du matin, et se termine avant 10 heures. 

 

Sur la base des critères précédents, nous avons réalisé un ensemble de sorties terrain selon les 

dates suivantes : 

 

Tableau 04 : Echéancier des sortie ornithologique dans la ville de M’sila 

EFP 28/12/21 

IPA 

date de la 1er sortie 

07/03/22 

27/03/22 

28/03/22 

29/03/22 

18/04/22 

20/04/22 

25/04/22 

date de la 2em sortie 

15/05/22 

17/05/22 

18/05/22 

22/05/22 

23/05/22 
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II.4. Indice écologique utilisé dans l'exploitation des résultats : 

Le traitement des résultats est fait à l’aide d’indices écologiques de composition et de 

structure. 

II.4.1. La richesse totale (S) : 

La richesse totale d’un peuplement est le nombre total d’espèces (S) rencontrées dans la 

région d’étude. La richesse totale d’une biocénose présente ainsi la totalité des espèces qui la 

composent (Ramade, 1984). 

II.4.2. Abondance relative (A.R): 

L’abondance relative (A.R. %) des espèces d’Orthoptères a été calculée comme le 

nombre d’individus de l’espèce (i) par rapport au nombre total d’individus de toutes les espèces 

recueillies sur chaque site (Zaime et Gautier, 1989). 

 

A.R. % = (Ni/N)*100 

 

Où "ni" est le nombre d’individus de l’espèce "i" et "N" le nombre total d’individus 

II.4.3. Fréquence d’occurrence et constance des oiseaux de la ville de M’sila : 

La fréquence d’occurrence est le rapport exprimé sous la forme d’un pourcentage du 

nombre de relevés contenant l’espèce i prise en considération divisé par le nombre total de 

relevés (Dajoz, 1982). 

F.O. % = ni / N x 100 

 

ni : Nombre de relevés contenant l’espèce prise en considération. 

N : Nombre total de relevés effectués. 
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Dans le but d’interpréter les résultats de la fréquence d’occurrence, la règle de Sturge est utilisée 

pour la détermination de nombre de classes de la constance selon Scherrer (1984). 

  

Nbre Cl.= 1 + (3,3 log10 N) 

 

Nbre Cl. : Nombre de classes de constance. 

N : Nombre total des individus examinés. 

 

L’indice de la fréquence d’occurrence et la constance sont employés par rapport au espèces 

d’oiseaux observé dans les IPA réaliser dans les différentes stations. 

II.4.4. Indice de diversité de Shannon : 

La diversité spécifique signifie la place du concept de (richesse Spécifique = nombre 

d'espèces) pour prendre en compte l'abondance relative des espèces (Blondel, 1975, 1979; 

Barbault, 1974, Vieira da silva, 1979, Ramade, 1984). 

Indice Shannon : est l’indice le plus largement utilisé. (Blondel 1979),  

 

 

 

S = nombre total d'espèces. 

pi = (ni/N), fréquence relative des espèces. 

ni= fréquence relative de l’espèce i dans l’unité d’échantillonnage. 

N = somme des fréquences relatives spécifiques. 

La valeur H’ égale zéro si l’ensemble contient une seule espèce, et est égale à Log2 (S) si toutes 

les espèces contiennent le même nombre d’individus, sachant que les deux valeurs sont les 

limites d’un intervalle dans le quel H’ est variable. 
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II.4.5. Indice d’équitabilité E : 

Selon Blondel (1979), l’équitabilité représente le rapport de H  à l  indice maximal 

théorique dans le peuplement (Max), cet indice permet de comparer les dominances potentielles 

entre les stations d  échantillonnage. 

 

 

 

E = H    H   max où H ’max= Log2 (S). 

E = équitabilité des espèces. 

H’ = diversité des espèces. 

S = nombre des espèces. 
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III.1. Inventaire et richesse des oiseaux urbains de la ville de M'sila : 

L’inventaire des espèces aviennes observées dans la ville de M’sila durant la période 

d’étude est présenté dans le tableau ci-dessous. 

 

Tableau 05 : Liste des espèces d’oiseaux de la ville de M'sila de Janvier jusqu’à mai 2022: 

Ordres Familles 
Espèces 

A.R. % F.O. % 
Latin Français 

Apodiformes Apodidae Apus apus Martinet noir 9.5 75 

Columbiformes Columbidae 

Columba livia Pigeon biset 24.76 87.5 

Streptopelia senegalensis Tourterelle maillé 0.14 6.25 

Streptopelia decaocto Tourterelle turque 7.73 93.75 

Charadiiformes Laridae Larus michahellis Goéland leucophée - - 

Ciconiiformes Ciconiidae Ciconia ciconia Cigogne blanche 3.26 31.25 

Pelecaniformes Ardeidae Bubulcus ibis Héron garde-bœufs 3.53 12.5 

Strigiformes Strigidae Athene noctua  Cheveche d'athène  - - 

Bucerotiformes Upupidae Upupa epops Huppe fascie 0.14 12.5 

Coraciiformes Meropidae Merops apiaster Guepier d'Europe 0.61 12.5 

Falconiformes Falconidae 
Falco peregrines Faucon pèlerin - - 

Falco tinnunculus Faucon crécerelle 2.1 43.75 

Passeriformes 

Sturnidae Sturnus vulgaris Étourneau sansonnet 0.14 12.5 

 Muscicapidae Cercotrichas galactotes Agrobate roux 0.75 6.25 

Corvidae 
Corvus corax Grand corbeau 0.27 18.75 

Lanius excubitor Pié-grièche grise - - 

Paridae Cyanistes ultimarunus Mésange nord-africaine 0.2 6.25 

Alaudidae Galerida cristata Cochevis huppé 0.95 18.75 

Phylloscopidae 
Phylloscopus collybita pouillot véloce 0.07 6.25 

Phylloscopus sibilatrix Pouillot siffleur 0.41 12.5 

Sylviidae 
Curruca melanocephala Fauvette mélanocephale 2.92 62.5 

Curruca conspicillata Fauvette à lunette 0.54 12.5 

Muscicapidae 
Phoenicurus ochruros Rougequeue noir 0.07 6.25 

Luscinia megarhynchos Rossignol philomèle 0.14 6.25 

https://www.oiseaux.net/oiseaux/columbides.html
https://www.oiseaux.net/oiseaux/goeland.leucophee.html
https://www.oiseaux.net/oiseaux/ciconiiformes.html
https://www.oiseaux.net/oiseaux/ciconiides.html
https://www.oiseaux.net/oiseaux/ardeides.html
https://www.oiseaux.net/oiseaux/upupides.html
https://www.oiseaux.net/oiseaux/coraciiformes.html
https://www.oiseaux.net/oiseaux/meropides.html
https://www.oiseaux.net/oiseaux/muscicapides.html
https://www.google.com/url?client=internal-element-cse&cx=014496470795211077046:WMX431797713&q=https://www.oiseaux.net/oiseaux/agrobate.roux.html&sa=U&ved=2ahUKEwiPw7ur7IH4AhWylnIEHaYhDoAQFnoECAYQAQ&usg=AOvVaw1rXXSOSYnlEPS86rGM31jg
https://www.google.com/url?client=internal-element-cse&cx=014496470795211077046:WMX431797713&q=https://www.oiseaux.net/oiseaux/cochevis.huppe.html&sa=U&ved=2ahUKEwij8db07YH4AhUspXIEHZaCBIUQFnoECAAQAQ&usg=AOvVaw0ezDW_EPP-D8efwT44wntr
https://www.google.com/url?client=internal-element-cse&cx=014496470795211077046:WMX431797713&q=https://www.oiseaux.net/oiseaux/pouillot.veloce.html&sa=U&ved=2ahUKEwj2-qGG7oH4AhXaj3IEHcbkDacQFnoECAcQAQ&usg=AOvVaw1W_QfNuUxZdF1KCaZLfMFv
https://www.google.com/url?client=internal-element-cse&cx=014496470795211077046:WMX431797713&q=https://www.oiseaux.net/oiseaux/pouillot.siffleur.html&sa=U&ved=2ahUKEwjv082d7oH4AhWpmHIEHVZRAFwQFnoECAAQAQ&usg=AOvVaw0oZLftaGrbQi5eWITiQo4U
https://www.google.com/url?client=internal-element-cse&cx=014496470795211077046:WMX431797713&q=https://www.oiseaux.net/oiseaux/fauvette.melanocephale.html&sa=U&ved=2ahUKEwitwPmr7oH4AhWJnHIEHeYtCewQFnoECAYQAg&usg=AOvVaw19U9t1u1UPpCotcCOfcnfz
https://www.google.com/url?client=internal-element-cse&cx=014496470795211077046:WMX431797713&q=https://www.oiseaux.net/oiseaux/fauvette.a.lunettes.html&sa=U&ved=2ahUKEwjRyPqK74H4AhXqhHIEHaDKBeQQFnoECAEQAQ&usg=AOvVaw2BjGdlIryLkeL0t0v7iC_T
https://www.google.com/url?client=internal-element-cse&cx=014496470795211077046:WMX431797713&q=https://www.oiseaux.net/oiseaux/rougequeue.noir.html&sa=U&ved=2ahUKEwiAvo-u74H4AhVFgXIEHePmAC0QFnoECAUQAQ&usg=AOvVaw3ZnE5pT_OKTLVu2z3Pxx6m
https://www.google.com/url?client=internal-element-cse&cx=014496470795211077046:WMX431797713&q=https://www.oiseaux.net/oiseaux/rossignol.philomele.html&sa=U&ved=2ahUKEwiMh8TC74H4AhWwpXIEHezkCUsQFnoECAIQAQ&usg=AOvVaw1yVr-CuymK3cElOnFOi1PX
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Erithacus rubecula Rougegorge familier 0.07 6.25 

Ficedula hypoleuca Gobemouche noir 0.14 6.25 

Phoenicurus phoenicurus Rougequeue à front blanc 0.14 6.25 

Oenanthe leucura Traquet rieur 0.34 6.25 

Passeridae 
Passer domesticus x  

Passer hispaniolensis 

Moineau domestique X 

 Moineau espagnol 
27.88 100 

Motacillidae Anthus trivialis Pipit des arbres 0.41 18.75 

Fringillidae 

Carduelis chloris Verdier d'Europe 3.19 81.25 

Linaria cannabina Linotte mélodieuse 0.07 6.25 

Serinus serinus Serin cini 8.48 100 

Emberizidae Emberiza sahari Bruant du sahara 1.09 18.75 

A.R.% : abondance relative. 

F.O.% : Fréquence d’occurrence. 

(-) : Espèce observée hors période de reproduction par la technique E.F.P. 

 

L’inventaire de l'avifaune urbaine de la ville de M'sila a été réalisés durant la période 

Janvier jusqu’à mai de l’année 2022. Le recensement s'est fait dans 7 stations. Le suivi a permis 

de signalé 34 espèces d’oiseaux répartie sur 21 familles et appartenant à 10 ordres. 

Les passériformes est l'ordre le plus riche en espèces, il représente près de la moitié du nombre 

d'espèces observé. La famille d'oiseaux la plus importante en termes de nombre d'espèces est la 

famille des Muscicapidae (6 espèces), suivi par la famille des Columbidae et des Fringillidae qui 

sont représentées par 3 espèces, le reste des familles ont qu’une ou deux espèces. Les résultats 

l'étude de Kaf (2015) dans la ville d'Oum El Bouaghi ont révélé une forte ressemblance avec les 

résultats de la présente étude, cet auteur a signalé une richesse totale de 30 espèces aviennes 

appartenant à 19 familles et 09 ordres. Le même auteur a mentionné aussi que les passériformes 

sont l’ordre le plus riche en espèce, contrairement au présent résultat l’auteur a signalé dans la 

ville d'Oum El Bouaghi que la famille des Fringillidae était la plus riche en espèces. Les résultats 

de la présente étude révèlent une forte similitude à ceux trouvé par Hamel et al., 2018 dans la 

ville d'Oum El Bouaghi (Ksar Sbahi) qui ont trouvé 37 espèces appartenant à 21 familles et 

réparties sur 11 ordres. Les même auteurs ont révélé aussi une forte ressemblance de résultats 

concernant l'ordre le plus riche en espèces qu’est les Passériformes (24 espèces) et la famille la 

plus représentée en espèces qu’est les Muscicapidae (6 espèces) (Hamel et al., 2018). 

https://www.oiseaux.net/oiseaux/rougegorge.familier.html
https://www.google.com/url?client=internal-element-cse&cx=014496470795211077046:WMX431797713&q=https://www.oiseaux.net/oiseaux/gobemouche.noir.html&sa=U&ved=2ahUKEwiq67zr74H4AhW7mHIEHQF0Ai0QFnoECAYQAQ&usg=AOvVaw29Fye_Mb6z4r_EAzLVtUS-
https://www.oiseaux.net/oiseaux/traquet.rieur.html
https://www.google.com/url?client=internal-element-cse&cx=014496470795211077046:WMX431797713&q=https://www.oiseaux.net/oiseaux/pipit.des.arbres.html&sa=U&ved=2ahUKEwiFlMuJ8IH4AhWEq3IEHRcdBucQFnoECAIQAQ&usg=AOvVaw0bVB0BzCaNQNJZrZhgktkX
https://www.oiseaux.net/oiseaux/linotte.melodieuse.html
https://www.oiseaux.net/oiseaux/bruant.du.sahara.html
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La richesse des oiseaux de la ville M'sila durant la période d’étude est supérieure aux 

résultats obtenus par Guellil et  Oulad kouider (2021) dans la ville de Ghardaïa qui ont recensé 21 

espèces, 14 familles seulement et 05 ordres. Clerjeau (2008) a signalé que « plus le paysage sera 

hétérogène, plus la richesse en espèce sera forte » pour cela il est à soupçonner que le paysage 

dans la ville de M’sila est plus hétérogène que dans la ville de Ghardaïa cela peut expliquer la 

supériorité de la richesse des oiseaux de la ville de M’sila au dépend de la ville de Ghardaïa. 

III.2. Abondance relative (A. R.) des d’oiseaux observé dans la ville M’sila : 

Les valeurs d'abondance relative des espèces, des familles et des ordres d'oiseaux qui ont 

été observé dans la région d'étude sont présenté. 

III.2.1. Abondance relative des espèces  d’oiseaux observés dans les stations 

étudié: 

Selon le tableau 05, il est a noté que dans la ville de M’sila en abondance relative le 

moineau hybride est l’espèce la plus dominante (A.R.% = 27,88%), le pigeon biset (A.R.% = 

24,76%), suivi par le Martinet noir et la Tourterelle turque respectivement (A.R.% = 9,5%) et  

(A.R.% = 7,73%), tandis que le reste des espèces ont été signalé avec des pourcentages plus 

faible (Tab. 5). Ces résultats peuvent être expliqués du fait que les moineaux hybride et les 

pigeons biset sont des espèces grégaires. Les présents résultats sont en concordance avec 

l’hypothèse mise en place par Huillet (2007) qui a conclu en milieu urbain une perte de la 

richesse en espèce et une augmentation de la densité des populations d’oiseaux en réponse à un 

degré d’urbanisation croissant. 

Les résultats de la présente étude sont presque similaires à ceux de Hamel et al. (2018) 

dans la région Ksar Sbahi qui ont signalé que le Moineau domestique est l’espèce la plus 

dominante (A.R.% = 15,76%) suivi par pigeon biset  (A.R.% = 8,34%). 
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III.2.2. Abondance relative des familles aviennes observé dans la ville de 

M’sila: 

Les résultats de l’abondance relative des familles aviennes de la ville de M’sila sont 

présenté dans la figure 16: 

 

 

Figure 17 : Abondances relatives des familles aviennes de la ville de M’sila durant la période 

d’étude. 

 

Durant la période d’échantillonnage en abondance relative, la famille des Columbidae 

est la plus dominante (A.R.%  = 32,63%), suivi par la famille Passeridae (A.R.% = 27,88%), et 

moine importante la famille des Fringilidae et Apodidae dont les proportions sont respectivement 

(A.R.% = 11,74%) et (A.R.% = 9,50%), tandis que les autres familles ont des proportions plus 

faibles. Les présents résultats sont similaires à ceux cité par Hamel et al. (2018) dans la ville de 

Ksar Sbahi qui a signalé aussi que Columbidae (A.R.% = 29,73%) est la famille la plus 

abondante. 
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III.2.3. Abondance relative des ordres  d’oiseaux observés durant la période 

d’études: 

Les abondances relatives des ordres des oiseaux observés dans la région d’étude sont 

signalées dans la figure ci-dessous : 

 

 

Figure 18 : Abondances relatives des ordres aviennes de la région étude. 

 

Dans la ville de M’sila l'ordre le plus dominant en abondance relative était les 

Passeriformes avec un pourcentage de (A.R.% = 48,27%), suivi par les Columbiformes (A.R.% = 

32,62%), puis suivis par les autres ordres avec un pourcentage beaucoup plus faible qui ne 

dépasse pas 9,5%. Les présents résultats sont en concordance avec ceux de Hamel et al. (2018) à 

Ksar Sbahi qui ont signalé que les ordres les plus abondants sont les Passeriformes et les 

Columbiformes. 
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III.3. Fréquence d'occurrence et constance : 

La fréquence d’occurrence est calculée pour chaque espèce avienne observé durant la 

période de reproduction, les valeurs de cet indice sont rassemblées dans tableau 05. 

Le nombre de classes de constance calculer grâce à l’équation de Sturge est de 10,5 arrondis par 

défaut à 11 avec un intervalle de 11%. 

Les espèces appartenant à l’intervalle 0 % < F.O. % ≤ 11% sont très rares. 

L’intervalle 11% < F.O. % ≤ 22 % représente les espèces rares. 

L’intervalle 22 % < F.O. % ≤ 33 % regroupe les espèces assez rares. 

L’intervalle 33% < F.O. % ≤ 44 % correspond aux espèces accidentelles. 

L’intervalle 44% < F.O. % ≤ 55 % renferme les espèces accessoires. 

L’intervalle 55 % < F.O. % ≤ 66 % contient les espèces peu régulières.  

L’intervalle 66 % < F.O. % ≤ 77 % réunit les espèces régulières.  

L’intervalle 77 % < F.O. % ≤ 88% représente les espèces constantes.  

L’intervalle 88% < F.O. % ≤ 99 % renferme les espèces fortement constantes. 

L’intervalle F.O. % = 100 % correspond aux espèces omniprésentes. 

 

Il est à noter que seulement deux espèces d’oiseaux (Moineau domestique X Moineau 

espagnol et Serin cini) avait une fréquence d’occurrence égale à 100% cela les classent en 

omniprésents, ces espèces ont été observé dans toute les IPA réalisé durant la période d’étude. 

Cependant la tourterelle turque est classé dans l’intervalle fortement constantes (88% < F.O. % ≤ 

99 %) (Tab. 05). Cependant les deux espèces Pigeon biset et Verdier d'Europe appartient à la 

classe constante (77 % < F.O. % ≤ 88%). Et il est à constater que 12 espèces parmi les 34 espèces 

recensé dans la présente étude appartiennent à la classe très rare (0 %<F.O.%≤11%). 

Les résultats de la présente étude sont proche de ceux signalé par Kaf (2015) dans la ville d’Oum 

El Bouaghi qui ont noté que le Moineau domestique et le Pigeon biset appartiennent à espèce 

omniprésente si F.O. = 100%, quant à la tourterelle turque, elle appartient à la classe constante SI 

75% ≤ F.O. <100%. 
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III.4. Indice de Shannon-Weaver et l’équitabilité : 

Les résultats de la diversité calculée par l'indice de Shannon – Weaver, la diversité 

maximale et l'équitabilité sont exposés dans Tableau 06 : 

 

Tableau 06 : Diversité (H') et équitabilité (E) de l'avifaune urbaine de la ville de M’sila. 

 

H' (bits) 2,21  

H' max (bits) 3,40  

E 0,65 

 

L’application de l’indice de Shanon-weaver sur les donné obtenus des oiseaux de la ville 

de M’sila a indiqué que la diversité est égale à H’ = 2,21bits avec un maximum (H’max = 3,40 

bits) cela indique que la diversité est moyenne et sa s’explique par la présence de deux espèce 

grégaire sui sont le moineau domestique X moineau espagnol qui ont dominé les autres espèces 

en nombre d’individu. Obrist et al., (2012) ont cité que la diversité élevée des espèces dans les 

habitats urbains résulte directement de la diversité de la nature en ville, cela peut expliquer la 

valeur de diversité moyenne des oiseaux de la ville de M’sila par un manque de diversité de la 

nature de cette ville. La valeur de l’indice de l’équitabilité est de 0,65 cette valeur indique que les 

effectifs des espèces recensé dans la ville de M’sila sont moyennement en équilibre entre eux, 

cette valeur est peut être expliqué par la présence des espèces grégaires tels que le moineau 

hybride et le pigeon biset. Ces résultat sont en affinité avec ceux de Hamel en 2019 qui a signalé 

une diversité légèrement plus élevé H’ = 2,95 bits, Cependant la valeur de l’équitabilé a été 

proche 1 (E = 0,85) ce qui indique que les effectifs des espèces recensé dans la ville de Ksar 

Sbahi sont en équilibre entre eux. 
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Conclusion 

Au cours de la présente étude l’inventaire des oiseaux de la ville de M’sila a été réalisé, 

la richesse des oiseaux observé durant la période d’étude a été 34 espèces, réparties sur 21 

familles et 10 ordres, il est a souligné que l’ordre des passériformes est le plus riche en espèces 

(22 espèces). En abondance relative (A.R. %) le moineau hybride (domestique X espagnol) et le 

pigeon biset ont été les plus abondants, Ces espèces grégaires présentent une forte flexibilité dans 

leur comportement et s’adapte à la vie dans le milieu urbain. Ceci confirme ce qui a été signalé 

par Huillet (2007) qui a conclu qu’en milieu urbain une perte de la richesse en espèce et une 

augmentation de la densité des populations d’oiseaux en réponse à un degré d’urbanisation 

croissant. En fréquence d’occurrence le Serin cini et le moineau hybride ont été observé dans tous 

les I.P.A. réalisé, ces deux espèces ont exploité les différents milieux dans la ville de M’sila. 

Cependant presque la moitié des espèces rencontrées sont classé dans l’intervalle très rare, cela 

peut être influencé par le manque de diversité de la nature dans la ville de M’sila. L’indice de 

diversité de Shannon weaver a indiqué une valeur moyenne de la diversité des oiseaux de la ville 

de M’sila cette valeur peut s’expliquer premièrement par la présence de deux espèces grégaires 

(Moineau hybride et le Pigeon biset) qui ont dominé le reste des espèces, et deuxièmement par la 

faiblesse de hétérogénéité des paysages dans la ville de M’sila car la diversité avienne élevée 

d’un milieu urbain résulte directement de la diversité de la nature en ville. La croissance et 

l’extension de l’urbanisation influence négativement la richesse et la diversité des oiseaux, la 

création d’un paysage uni et homogène à forte densité de constructions humaines induit 

obligatoirement à la perte de la biodiversité et spécialement l’avifaune en ville. Ce qui a été noté 

dans la ville de M’sila par un manque d’espace vert et du couvert végétale dans la ville. L’acteur 

de l’aménagement doit s’intéresser à l’installation des espaces verts, jardins, des point d’eau, la 

plantation d’arbre et à laisser certain espace non aménager dans la ville pour que la nature 

reprend ses droits. 

En perspectives, le présent travail est la première étude qui a traité l’avifaune de la ville de 

M’sila. Il serait nécessaire d’approfondir l’étude dans le but de mieux comprendre l’adaptation 

des oiseaux en milieu urbain. Il serait intéressant de réaliser des inventaires continus pour mieux 

appréhender l’influence de l’urbanisation sur les populations aviennes.  
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Annexe: Les Oiseaux photographiés lors des sorties ornithologique dans la ville de 

M’sila  

  

Apus apus (Martinet noir) Columba livia (Pigeon biset) 

  

Streptopelia senegalensis (Tourterelle maillé) Streptopelia decaocto (Tourterelle turque) 

  

Larus michahellis (Goéland leucophée ) Ciconia ciconia (Cigogne blanche) 

 

 

https://www.oiseaux.net/oiseaux/goeland.leucophee.html


 

 II 

  

Bubulcus ibis (Héron garde-bœufs) Athene noctua (Cheveche d'athène ) 

  

Upupa epops (Huppe fascié) Merops apiaster (Guepier d'Europe) 

  

Falco peregrines (Faucon pèlerin ) Falco tinnunculus (Faucon crécerelle) 

 



 

 III 

  

Sturnus vulgaris (Étourneau sansonnet) Cercotrichas galactotes (Agrobate roux) 

  

Corvus corax (Grand corbeau) Lanius excubitor (pié-grièche grise) 

  

Cyanistes ultimarunus (Mésange nord-fricaine) Galerida cristata (Cochevis huppé) 

 

 

 

https://www.google.com/url?client=internal-element-cse&cx=014496470795211077046:WMX431797713&q=https://www.oiseaux.net/oiseaux/agrobate.roux.html&sa=U&ved=2ahUKEwiPw7ur7IH4AhWylnIEHaYhDoAQFnoECAYQAQ&usg=AOvVaw1rXXSOSYnlEPS86rGM31jg
https://www.google.com/url?client=internal-element-cse&cx=014496470795211077046:WMX431797713&q=https://www.oiseaux.net/oiseaux/cochevis.huppe.html&sa=U&ved=2ahUKEwij8db07YH4AhUspXIEHZaCBIUQFnoECAAQAQ&usg=AOvVaw0ezDW_EPP-D8efwT44wntr


 

 IV 

  

Phylloscopus collybita (pouillot véloce) Phylloscopus sibilatrix (Pouillot siffleur) 

  

curruca melanocephala (Fauvette mélanocephale) curruca conspicillata (Fauvette à lunette) 

  

Phoenicurus ochruros (Rougequeue noir) Luscinia megarhynchos (Rossignol philomèle) 

 

https://www.google.com/url?client=internal-element-cse&cx=014496470795211077046:WMX431797713&q=https://www.oiseaux.net/oiseaux/pouillot.veloce.html&sa=U&ved=2ahUKEwj2-qGG7oH4AhXaj3IEHcbkDacQFnoECAcQAQ&usg=AOvVaw1W_QfNuUxZdF1KCaZLfMFv
https://www.google.com/url?client=internal-element-cse&cx=014496470795211077046:WMX431797713&q=https://www.oiseaux.net/oiseaux/pouillot.siffleur.html&sa=U&ved=2ahUKEwjv082d7oH4AhWpmHIEHVZRAFwQFnoECAAQAQ&usg=AOvVaw0oZLftaGrbQi5eWITiQo4U
https://www.google.com/url?client=internal-element-cse&cx=014496470795211077046:WMX431797713&q=https://www.oiseaux.net/oiseaux/fauvette.melanocephale.html&sa=U&ved=2ahUKEwitwPmr7oH4AhWJnHIEHeYtCewQFnoECAYQAg&usg=AOvVaw19U9t1u1UPpCotcCOfcnfz
https://www.google.com/url?client=internal-element-cse&cx=014496470795211077046:WMX431797713&q=https://www.oiseaux.net/oiseaux/fauvette.a.lunettes.html&sa=U&ved=2ahUKEwjRyPqK74H4AhXqhHIEHaDKBeQQFnoECAEQAQ&usg=AOvVaw2BjGdlIryLkeL0t0v7iC_T
https://www.google.com/url?client=internal-element-cse&cx=014496470795211077046:WMX431797713&q=https://www.oiseaux.net/oiseaux/rougequeue.noir.html&sa=U&ved=2ahUKEwiAvo-u74H4AhVFgXIEHePmAC0QFnoECAUQAQ&usg=AOvVaw3ZnE5pT_OKTLVu2z3Pxx6m
https://www.google.com/url?client=internal-element-cse&cx=014496470795211077046:WMX431797713&q=https://www.oiseaux.net/oiseaux/rossignol.philomele.html&sa=U&ved=2ahUKEwiMh8TC74H4AhWwpXIEHezkCUsQFnoECAIQAQ&usg=AOvVaw1yVr-CuymK3cElOnFOi1PX


 

 V 

  

Carduelis chloris (Verdier d'Europe) Linaria cannabina (Linotte mélodieuse) 

  

Serinus serinus (Serin cini) Emberiza sahari (Bruant du sahara) 

 

https://www.oiseaux.net/oiseaux/linotte.melodieuse.html
https://www.oiseaux.net/oiseaux/bruant.du.sahara.html


 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



 

 

 :الملخص 

الطيور في هذه  جردوقد أتاح  ، 8188ماي من عام إلى ( يناير)جانفي أجريت دراستنا في مدينة المسيلة خلال الفترة من 

،  .I.P.Aو  .E.F.Pهذه الدراسة هي تحقيق طرق أخذ عينات الطيور المطبقة لو ، محطات 2أعداد الطيور في  إحصاءالمنطقة 

نوا  للأالأكثر تمثيلا   العائلة.  رتب 01عائلة و  80موزعة على من الطيور ،  ا  نوع 14على الحصول تم خلال فترة الدراسة 

ا  والرتبة أنوا  ، 13المكونة من  Muscicapidae عائلةهي   Passeriformesهي الوفرة النسبية  من حيثالأكثر انتشار 

 .متوسطة عموما  قيمة التنو وجد أن ويفر  -مؤشر التنو  شانون وباستغلال  ، %( 42.85)

 . .E.F.P. ،I.P.A، الطيورمدينة المسيلة،  : الكلمات المفتاحية

Abstract : 

Our study was carried out in the city of M'sila during the period from January to May 

2022. The monitoring of the avifauna of this region made it possible to characterize the avian 

population in 7 stations. The bird sampling methods used to complete this study are E.F.P. and 

I.P.A. During the study period, it was reported the presence of 34 species of birds divided into 21 

families and 10 orders. The most represented family in species is that of Muscicapidae composed 

of 06 species. The most dominant order in relative abundance is that of passeriformes (48.25%). 

However, the Shannon-weaver diversity index revealed an average value of diversity. 

Key words: City of M'sila; avifauna; E.F.P; I.P.A. 

Résumé : 

Notre étude a été réalisée dans la ville M'sila durant la période de janvier jusqu’à mai 

2022. Le suivi de l'avifaune de cette région a permis de caractériser le peuplement avien dans 7 

stations. Les méthodes d’échantillonnage des oiseaux appliqué pour achever la présente étude 

sont E.F.P. et I.P.A.. Durant la période d’étude il a été signalé la présence de 34 espèces 

d’oiseaux réparties en 21 familles et 10 ordres. La famille la plus représentée en espèce est celle 

des Muscicapidae composée de 06 espèces. L'ordre le plus dominant en abondance relative est 

celui des passeriformes (48.25%). Cependant l’indice de diversité de Shannon-weaver a révélé 

une valeur moyenne de diversité. 

 

Mot clés : Ville de M'sila ; avifaune ; E.F.P. ; I.P.A. 


